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Introduction

Peut-on vraiment couper le feu avec quelques mots murmurés, une main tendue, une simple intention ? Des milliers de personnes le disent, le vivent, le ressentent : oui.

Ce livre est né d’un besoin simple :

Offrir un chemin clair, sincère et respectueux à celles et ceux qui sentent l’appel d’un geste ancestral.

Pas un manuel ésotérique. Pas un guide fermé.

Mais une porte ouverte.

Qui suis-je pour écrire ce livre ?

Je ne suis ni médecin, ni maître spirituel, ni détenteur d’un secret absolu.

Je suis une personne ordinaire, qui un jour a senti ce feu invisible dans les mains, dans le cœur, dans la prière.

Et j’ai osé dire oui.

Depuis, j’ai accompagné des brûlures, des radiothérapies, des poussées de zona, des chagrins profonds…

Et surtout, j’ai écouté. Les anciens. Les soignants. Les patients. Le silence.

Ce livre, c’est quoi ?

C’est un guide structuré en 50 fiches pratiques.

Chaque fiche est une étape simple, accessible, concrète.

Tu peux le lire dans l’ordre… ou l’ouvrir au hasard, là où tu en es.

Tu y trouveras :


	Des explications claires sur les prières, les gestes, les postures,

	Des conseils pour te protéger, pratiquer, transmettre,

	Et surtout, une approche respectueuse, compatible avec la médecine, la science et l’humilité.


Pour qui ?

Ce livre est pour toi si :


	Tu as déjà “coupé le feu” sans savoir comment tu as fait,

	Tu sens que tu pourrais aider… mais tu n’oses pas encore,

	Tu veux comprendre, pratiquer, approfondir un don intuitif,

	Ou tout simplement, te relier à une tradition de soin humaine, simple, et puissante.


Pas de pouvoirs, pas de recettes magiques

Ici, pas de promesses exagérées, pas de charlatanisme, pas de spectacle.

Juste une certitude :

Quand l’intention est juste, quand le cœur est calme,

Alors le feu peut se taire.

Et maintenant ?

Lis. Ressens. Expérimente.

Tu es peut-être déjà un coupeur sans le savoir.

Ou tu es sur le chemin. Et ce livre t’accompagne.

Alors, bienvenue à toi.

Que le feu s’apaise sous tes mots,

Et que la paix circule à travers tes mains.

La collection Mes Petits Remèdes Précieux est née d’une volonté simple : rendre accessibles les savoirs naturels, les traditions de bien-être et les pratiques de santé douce qui accompagnent l’être humain depuis des générations.

À travers chaque ouvrage, cette collection explore les remèdes naturels, la naturopathie, les plantes, les minéraux, les huiles, les rituels et les approches holistiques permettant de mieux prendre soin de soi au quotidien.




Partie 1 : Comprendre ce qu’est un coupeur de feu




FICHE 1 – Qu’est-ce qu’un coupeur de feu ?

Un coupeur de feu est une personne qui, par la prière, l’intention, ou un geste silencieux, est capable de soulager une brûlure ou une douleur inflammatoire. Il ne s’agit ni d’un médecin, ni d’un magicien, ni d’un gourou. Le coupeur de feu agit dans une forme de présence intérieure profonde, avec foi, humilité, et surtout une intention de soulagement, sans jamais chercher le pouvoir ni la reconnaissance.

On les appelle parfois barreurs de feu, passeurs de feu, ou plus simplement des « gens de bien » dans certaines régions rurales. Leur pratique est souvent discrète, transmise de génération en génération, sans publicité, sans carte de visite. Le bouche-à-oreille, la confiance, et les résultats parlent pour eux. On les appelle pour soulager un enfant qui s’est brûlé à la plaque de cuisson, un parent sous radiothérapie, un voisin souffrant de zona. Et souvent, la douleur s’apaise très vite. Parfois même, la brûlure se résorbe sans cloques ni traces visibles.

Le coupeur de feu ne guérit pas au sens médical du terme. Il soulage. Il ne remplace jamais la médecine, mais peut l’accompagner. Beaucoup de médecins, d’infirmiers et même de pompiers connaissent quelqu’un « à appeler en cas d’urgence ». Ce n’est pas une médecine alternative, mais un geste ancien, enraciné dans des traditions orales, qui continue d’étonner par ses effets.

Ce que fait concrètement un coupeur de feu

Le coupeur de feu agit à l’aide d’une prière ou d’une formule qu’il a reçue, généralement transmise oralement. Cette prière est souvent gardée secrète, par respect pour la tradition. Elle peut être religieuse ou non, structurée ou improvisée, mais elle est toujours prononcée avec intention, concentration et foi. Il ne s’agit pas de « réciter pour réciter », mais d’habiter les mots, d’y mettre toute sa présence.

La pratique peut inclure :


	L’apposition des mains à distance de la peau (sans contact direct en cas de brûlure ouverte),

	La récitation silencieuse ou à voix basse de la prière ou formule,

	L’acte de souffler doucement sur la zone douloureuse, parfois accompagné de gestes lents,

	L’utilisation d’une photo, d’un prénom ou d’un objet, lorsqu’on travaille à distance.


Il existe aussi une méthode très utilisée : le soin par téléphone, où la personne décrit la brûlure, et le coupeur agit en récitant sa prière, à distance, parfois sans même entendre l’autre au téléphone.

Don ou apprentissage ?

Il existe une idée répandue selon laquelle il faut « avoir le don » pour être coupeur de feu. C’est vrai dans certains cas : certaines personnes ont une sensibilité naturelle, un magnétisme intuitif, une capacité à soulager sans même avoir appris. Mais beaucoup apprennent, en recevant une prière, en s’entraînant, en osant pratiquer. Le don est parfois là, mais c’est surtout la posture intérieure qui permet d’agir.

Il ne faut pas confondre charlatanisme et discrétion. Le vrai coupeur de feu ne se met jamais en avant, ne fait pas commerce de son geste, ne cherche pas les projecteurs. Il se tient au service. Dans l’ombre, dans le silence, dans l’humain.

Un art simple et profond

Couper le feu ne demande ni matériel, ni diplôme. Seulement un engagement intérieur sincère, de la pratique, du respect pour la tradition, et une ouverture du cœur. C’est un art de la présence. De l’écoute. Du soin invisible.

C’est ce que nous allons explorer ensemble dans ce livre, à travers 50 fiches pratiques. Tu verras que tu n’as pas besoin d’être un initié ou un mystique pour apprendre. Tu as seulement besoin de te mettre en chemin. Car, au fond, ce que l’on coupe, ce n’est pas seulement le feu… c’est la souffrance. Et cela, chacun peut y contribuer.




FICHE 2 – Histoire et reconnaissance aujourd’hui

Le coupeur de feu n’est pas une invention moderne, ni un effet de mode lié au retour du “bien-être” ou des médecines douces. Sa pratique s’enracine dans des siècles de tradition orale, rurale, souvent silencieuse mais profondément vivante. On retrouve des traces de coupeurs de feu dans toutes les régions de France, mais aussi en Suisse, en Belgique, au Canada, et dans plusieurs pays d’Afrique, où des pratiques similaires existent sous d'autres noms.

Une tradition paysanne et populaire

Autrefois, dans les campagnes, on ne pouvait pas toujours se rendre chez le médecin ou à l’hôpital. Les brûlures domestiques (poêle, feu de cheminée, casserole, bouillie) étaient fréquentes. Il y avait dans chaque village, ou presque, “quelqu’un qu’on allait voir”, une vieille tante, un grand-père, un voisin discret. Ils ne se disaient pas guérisseurs. On venait chez eux sans prévenir, on leur montrait la brûlure, ils posaient la main, murmuraient une prière… et souvent, le soulagement était immédiat. La douleur baissait, la peau se calmait, les cloques ne venaient pas.

Dans certaines familles, le secret se transmettait le soir de Noël, à l’oreille, à un enfant ou un petit-fils choisi. On ne disait pas qu’on avait “le don” : on disait qu’on avait reçu “la parole”. Une formule, un souffle, une mémoire vivante. Ce secret ne devait pas être écrit, ni divulgué, ni utilisé à des fins commerciales. Il fallait le garder pur, et le transmettre à son tour, un jour.

Ces coupeurs de feu étaient des gens simples, sans ego, souvent croyants mais pas forcément religieux, et toujours animés par le désir sincère d’aider, de soulager, d’accompagner. Ils ne faisaient pas de promesses. Ils ne garantissaient rien. Mais dans la majorité des cas, les gens revenaient, ou les recommandaient. Et cela suffisait.

Une reconnaissance discrète mais réelle

Aujourd’hui encore, la pratique perdure, en silence, mais avec une reconnaissance croissante. De nombreux pompiers, urgentistes et infirmiers connaissent un coupeur de feu à qui ils font appel, parfois même pendant une intervention. Dans les services d’oncologie, il n’est pas rare que des patients sous radiothérapie appellent leur barreur de feu juste après la séance pour éviter l’apparition de brûlures cutanées douloureuses.

Des études formelles manquent, car le phénomène reste difficile à quantifier scientifiquement. Pourtant, dans plusieurs hôpitaux français, suisses ou belges, les soignants n’hésitent plus à recommander un appel à un coupeur de feu, à condition que cela ne remplace pas le traitement médical, mais vienne l’accompagner.

Certaines mutuelles suisses reconnaissent même ces pratiques dans des forfaits “médecines complémentaires”. En France, des témoignages nombreux sont recueillis dans des livres, des articles, ou même dans des rapports d’observation clinique, notamment en radiothérapie.

Pourquoi cela fonctionne-t-il ?

C’est l’une des grandes questions. Personne ne peut l’expliquer complètement. Pour certains, il s’agit d’un phénomène énergétique. Pour d’autres, d’une forme de magnétisme. D’autres encore y voient un effet placebo puissant, activé par la confiance et la foi. Peut-être est-ce tout cela à la fois. Mais ce qui importe, au fond, c’est que cela soulage.

Et dans un monde de souffrance, où la médecine ne peut pas tout, chaque geste sincère d’apaisement a une valeur immense. C’est pourquoi cette pratique continue de vivre. Et pourquoi tant de gens — patients, parents, soignants — s’y tournent, parfois en dernier recours, parfois en première intention.
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